
Le Cri d'une Mère 
i 

Combien*dè fois ai-je maudit la guerre 
En regardant mon petit chérubin! 
Quand je songeais qu'un jour à la frontière 
Il deviendrait peut-être vtn assassin. 
En ces moments, pour moi plein d'agonie, 
Je maudissais ces ignobles tyrans ! 
Oui J'ai maudit l'infâme bourgeoisie 
Qui, sans pitié, nous ravit nos enfant s. 

Lorsque je vois passer devant ma porte 
Un régiment, je sens frémir mon coeur. 

Je voudrais pouvoir dire à la cohorte, 
Que leurs engins me donnent la frayeur. 
Oui, je voudrais pouvoir faire comprendre 
Que toute guerre est l'œuvre des tyrans, 
Mais je crains fort qu'on ne veuille m'entendre. 
Femme s du peuple, instruisez vos enfants7 
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Faites germer dans les cœur à dès l'enfance 
Les doux rayons de la F^0ernité. 
Far ce moyen nous aurons l'espérance 
Le voir un jour régner ItAiberté. 
Il ne /au. plus laisser nos fils victimes 
Ou bien jouets de bandits triomphants. ;;-
Apprenons-leur que la, guerre est un crime. 
A ces bourreaux, arrachons nos enfants. 

• — — - •• •• . 
l m p . G . D E B E H G O N E , 115. % DEY V ignes . L iège. 

um, Liguons-nom 
Contre ces chefs,. 
U ne faut plus que ces sans-cœur ,sans-drn e, 
Mènent nos fils livrer d'od/œux combats. * ' 
Clamons bieh haut à ceux qui nous gouvernent 
« C'en est assez de vos forfaits sanglants ! » 
Que notre cri soit : A . l e s c a § e i * n e s 

C'est notre droit, c'est à nous les enfants. 
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